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Resume: Les auteurs presentent de nouvelles recherches archeologiques â l'egard 
des aqueducs de la cite de Tropaeum Traiani. On y passe en revue un â un, les aqueducs 
qui avaient caput aquae â Şipote, â 10 km Sud de la cite de Tropaeum Traiani, ceux de la 
zone de Mina Veche, les aquedcs de Valea Cetăţii et ceux d'Abrud. On souligne le fait que 
les aqueducs des tubuli ont ete repris presque dans tous les cas presentes par des aqueducs 
du type canalis structilis, ce qui represente une caracteristique des aqueducs romains de 
Dobroudja. 

On peut supposer que les aqueducs approvisionnaient la cite soit dans la zone de la 
parte Ouest ou ils etaient repris par la citerne qui a ete transformee ensuite en basilique, 
soit dans la zone de la parte Sud et de la fortification - annexe de la cite. 

Les aqueducs d'Abrud approvisionnaient, probablement, l'etablissement romain de 
la proximite. 

Les aqueducs de la cite de Tropaeum Traiani retrouvent leurs analogues en 
Dobroudja et dans le monde romain entier en Italie, Hispania, Gallia ou le Nord de 
l'Afrique. 

Rezumat: Autorii prezintă noi cercetări arheologice cu privire la apeductele cetăţii 
Tropaeum Traiani. Sunt enumerate, unul câte unul, apeductele ce aveau caput aquae la 
Şipote, la 10 km sud de cetatea Tropaeum Traiani, cele din zona Mina Veche, apeductele 
din Valea Cetăţii şi cele de la Abrud. Este subliniat faptul că apeductele de tubuli au fost 
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preluate aproape în toate cazurile prezentate de apeducte de tip canalis structilis, aceasta 
fiind o caracteristică a apeductelor romane din Dobrogea. 

Se poate presupune că apeductele aprovizionau cetatea fie în zona porţii de Vest, 
unde erau preluate de cisterna ce a fost apoi transformată în baz ilică, fie în zona porţii de 
Sud şi a fortificaţ iei- anexă a cetăţii . 

Apeductele de la Abrud aprovizionau probabil aşezarea romană aflată în apropiere. 
Apeductele cetăţii Tropaeum Traiani îşi găsesc analogii în Dobrogea şi în întreaga 

lume romană, în Italia, Hispania, Gal ia sau nordul Africii. 

La Dobroudja romaine, province delimih~e par le Danube et la Mer Noire, 
peut etre partagee en trois unites geomorphologiques issues du changement du 
relief dans l'ere quaternaire1• Le plateau d ' Adamclisi, caracteristique pour le sud 
de la region, est fragmente par des vallees etroites orientees vers le Danube. Ces 
vallees, qui suivent une direction Nord-Sud ou SE-NO, divisent le plateau en 
plusieurs inter-fleuves etroits. Il y a la quelques-unes des raisons pour la 
fondation d' etablissements au sud de la Dobroudja a l'epoque romaine, car 
l' existence de ces agglomerations habitations etait conditionnee par les 
derivations gravitationnelles, tres necessaires dans cette region aride. 

Les aqueducs qui retiennent notre attention respectent les principes 
generaux de ce type de construction antique : la dynamique des fluides est 
assuree par une inclinaison minimale2 et probablement constante, obtenue dans le 
terrain par l'utilisation des conformations planimetriques. En general, selon la 
longueur et la declivite du trajet, l' on a cherche d ' obtenir un trajet de pente 
constant. Meme a l'heure qu' il est, des que l'on trace l' axe d'une voie de 
communication, d' un canal d' adduction, etc., il est question de reduire 
essentiellement la determination des distances. Les rectifications du trajet sont 
obtenues sur le plan d ' apres le projet des profiles longitudinaux indiquant la 
procedure d ' application en pratique. Par consequent, les travaux hydrotechniques 
modernes sont, du point de vue de l' execution, semblables aux travaux antiques. 

Les aqueducs de la cite Tropaeum Traiani sont mentionnes par Jules MicheP, 
Grigore Tocilescu4, George Murnu5, Vasile Pârvan6, et puis, dans l'etude realisee 
par A. S. Ştefan7• (Fig.l)* 

Les aqueducs ont eu plusieurs sources d ' alimentations: a Şipote8, dans la 
Vallee de la Cite9, a Zorile10 et, probablement, a Urluia. 

1 MURGOCI 1969, 167-190 ; MACAROVICI 1968, 83 . 
2 Vitruve VIII, VI, I ; Pline, N aturalis His toria 33, 31 ; Frontin, De aquis u rbis Romae. 
3 MI CHEL 1862, 40 . 
4 BARNEA 1979, 18 et 21. 
5 MURNU 1913, 434-437. 
6 PÂRVAN 1911, 173. 
7 ŞTEFAN 1972, 43-53 . 
' Nous remercions a mme. Iuliana Barnea de !' Institut d ' Archeologie de Bucarest, qui 

nous a aide dan s la n~a lisation des figure s. 
8 ŞTEFAN 1972, 47. 
9 ŞTEFAN 1972, 47-48 . 
10 BARNEA 1979, 21. 
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Les sources d'une vallee situee au sud du village de Şipote ont ete captees 
par tubuli, pour etre ensuite reprises par des aqueducs de type canalis structilis. 
Leur trajet suit la courbe de niveau dans la foret de Şipote, passe par l'endroit de 
Mina Veche et, en empruntant la pente Ouest du village d' Adamclisi, il penetre 
dans la cite, probablement dans la zone de la parte Ouest. L' eau etait captee par 
un reservoir qui sera transforme plus tard, a l'epoque romano-byzantine, en 
basilique11 • Selon une autre hypothese, ces aqueducs ont fournit l'eau necessaire 
aux thermes de la cite romaine. 

1. L' aqueduc appartenant au type canalis structilis et dont le caput aquae est 
situe a Şipote a ete recherche a plusieurs endroits (Fig. 3). 

1. Au sud du lieudit Mina Veche, il a ete recherche sur une longueur de plus 
de 10 m, le blocage etant partiellement detruit par les travaux agricoles et par les 
torrents pluvieux. Deux sondages y ont ete executes, grâce auxquels on a identifie 
un canalis structilis. Les dimensions de l' aqueduc sont: epaisseur totale du 
blocage = 0,74 m; epaisseur du caniveau = 0,25 m; profondeur du caniveau = 0,28 
m ; parois du blocage = 0,24 m et 0,25 m respectivement. Le couvercle a ete realise 
en grandes plaques de calcaire non fac;:onnees et liees avec du mortier. Du câte 
Nord de la vallee, quelques travaux agricoles mecaniques ont sectionne 
l' aqueduc, ce qui a permis la decouverte d'une arche en provenance d 'un 
sarcophage, reutilisee pour realiser un compartiment destine a la decantation de 
l' eau. Les dimensions en section de l' aqueduc de Mina Veche, sont : epaisseur 
totale du blocage = 0,76 m; epaisseur du caniveau = 0,20 m; profondeur du 
caniveau = 0,28 m ; parois du blocage = 0,26 m et 0,30 m. Le caniveau est realise en 
opus signinum et l'epaisseur du sediment de calcaire est de 0,002 m. Le couvercle 
est realise dans la meme technique, deja decrite. 

2. Suivant la courbe de niveau, a câte de la route entre les villages de Zorile 
et d ' Adamclisi, ont ete recherchees deux tronc;:ons d ' aqueduc de type canalis 
structilis. Le segment d' aqueduc qui a ete decouvert dans la partie superieure de 
la colline a ete detruit partiellement par la route mentionnee et par les torrents. 
L' on a etabli les dimensions : epaisseur du blocage = 0,90 m ; pour une meilleure 
resistance, la partie superieure du blocage est plus epaisse (= 0,38 m) par rapport 
a la partie inferieure (0,33 m); epaisseur du caniveau = 0,19 m; profondeur = 0,27 
m. Le caniveau est realise en opus signinum ; le sediment de calcaire est de 0,003 
m, a cause de la durete de l'eau (22) et de la longue periode d'utilisation de 
l' aqueduc. 

3. Sur la partie inferieure de la pente a ete decouvert un autre tronc;:on 
d ' aqueduc de type canalis structilis qui a l'epaisseur totale du blocage de 0,88 m et 
l'epaisseur du caniveau de 0,18 m. La technique de construction est la meme que 
pour les tronc;:ons precedemment decrits, ce qui invite a supposer que ces 
aqueducs ont ete construits dans la meme periode. 

A. S. Ştefan mentionne dans son etude un seul tronc;:on de l' aqueduc ayant le 
caput aquae a Şipote12 • Il est possible que le deuxieme tronc;:on, situe sur une courbe 
de niveau plus basse, avait son caput aquae au memes sources qui, de nos jours, 

11 MĂRGIN EANU-CÂRSTOlU 1977, 235-250 ; BAR EA 1977, 221 -234. 
12 ŞTEFAN 1972, 43-53. 
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fournissent de l' eau au village de Zorile. Ă proximite des sources deja 
mentionnees a Zorile, l' on a decouvert des tubes d' aqueduc et des fragments 
ceramiques hellenistiques et romains. 

Pres de la meme zone, on a decouvert une installation de ravitaillement en 
eau realisee d'un grand bloc rectangulaire de calcaire (0,80 x 0,75 x 0,75 m), 
presentant un trou d'alimentation et deux autres pour la distribution de l'eau; 
tous les trous preservent des traces du mortier antique ayant fixe les tubes dans 
l'installation pour la distribution de l'eau. 

Les derniers points identifies par A. S. Ştefan assurent la continuite du trajet 
de l'aqueduc jusqu'a la fortification annexe de la cite de Tropaeum Traiani. 
Compte tenu de la longueur du trajet (10 km) et des câtes altimetriques des 
objectifs terminaux de la cite antique, il est permis de supposer que la derniere 
partie du trajet suivait la direction de la porte Sud, a savoir du grand reservoir 
(citerne), si les sources etaient situees a une hauteur de plus de 85,8 m, ou bien la 
direction Est, soit le canal de la via principalis et la basilique-citerne, si par contre, 
les sources etaient situees a une hauteur superieure a 100 m13• Mieux encore, 
quelques inscriptions14 peuvent etre mises en rapport avec la construction des 
aqueducs de la cite.l5 

II. Les aqueducs de la Vallee de la Cite ont ete recherches, eux aussi, a 
plusieurs endroits (Fig.2). 

1. Ă câte du caput aquae est apparu, a la suite des torrents, un bassin 
rectangulaire de captage en calcaire et un conduit en tubes qui reprenait l'eau du 
bassin. Il est possible qu'il existait trois installations de captage, vu qu'il s'agit de 
trois sources. 

2. Ă la suite de quelques travaux d' excavation dans le lcess pour fabriquer 
des briques, a 200 m ouest de sources, a ete sectionne un aqueduc de type canalis 
structilis ayant les memes caracteristiques que celui mentionne a l' ouest du 
village. L'aqueduc a ete recherche sur plusieurs tronc;:ons, le long de la vallee et 
du ruisseau alimente par les trois sources. 

3. Un autre tronc;:on d' aqueduc a ete decouvert a un niveau superieur a celui 
decrit sous le point 2. La difference de niveau est de 5 m (le premier aqueduc est a 
la câte +56 et le deuxieme a la câte +61 m). 

4. En ce qui concerne la construction situee dans le coin SE de la cite, dans 
laquelle on avait vu soit une grande citerne, soit un grand bassin situe extra 
muros16, les recherches systematiques effectuees apres 1990 ont demontre que l'on 

13 Selon A. S. Ştefan, l'installation de captation est fixee a une cote superieure a 130 m . 
Les mesures GPS realisees en 2006 indiquent pourtant une cote de + 85 m . 

14 BARNEA 1969, 599. 
15 Il est acquis que les Romains ont decouvert dans un premier temps les sources de la 

vallee de la cite, ensuite les sources de Şipote, situees a 10 km. 
16 PÂRVAN 1911, 174; MURNU 1910, 15, qui avait des reserves en ce qui concerne 

l'interpretation comme bassin. On a estime que l'eau etait accumulee dans la fortification 
annexe et qu' il s'agissait, par consequent, de structures hydrofuges . Voir ŞTEFAN 1972, 50. 
Les travaux hydrauliques dans l' antiquite ont ete realises sur le principe de la chute d' eau. 
Cependant, selon le meme principe, l'eau peut egalement monter. Sans connaître les 
installations destinees a capter l' eau et surtout leur cote altimetrique, la mensura declivitatis , 
la longueur reelle des trajets d' adduction, il est tres difficile de se prononcer sur la 
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a affaire a une fortification comph~mentaire de la cite, erigee apres 316 ap. J-C. Il 
s' agit d'une fortification annexe trapezo"idale de 95 x 75 m, avec deux portes et 
quatre tours, adossee aux murs de la cite, et qui ressemble comme conception 
constructive au castellum de Nicopolis ad Istrum. 

En 2005, dans une recherche faite au nord de la basilique 0 17, a ete demonte 
un ancien temoin de fouille (lequel separait les carres C43-C44) et l' on a trace une 
nouveau carre (C45) du câte Sud de la via principalis (Fig. 6). 

Ă cette occasion ont ete etabli cinq etapes constructives: 
1. La phase la plus ancienne est representee par un mur en blocs de calcaire, 

lies avec du mortier blanc, presentant une epaisseur de O, 50 m. Le mur est 
parallele a l' axe longitudinale de la via principalis et continue vers l' ou est (cote + 
65, 903 m). Deux plaques de pavage placees sur une couche de mortier (cote de 
+66,108), trouvees au nord de ce mur (Z1), sont a mettre en rapport avec cette 
meme phase. Compte tenu du fait que le nivellement du debut du IVe siecle ap. J.
C. a detruit ce mur jusqu'au niveau de construction de l'artere principale, il 
convient de dater d 'une periode de quelque peu anterieure. 

2. Le canal C1, un tronc;:on a quatre tubes ceramiques (b-t4), coupe le trajet du 
mur Zl. Dimensions des tubes: b- longueur 0,53 m; diametre du manchon 0,10 
m; b -longueur 0,53 m; diametre 0,19 m; b -longueur 0,49 m; diametre 0,16 m; 
t4 - longueur 0,31 m; diametre 0,16 m (il presente aussi de petites striations de 
0,001 m). Le tronc;:on de tubes a subi une reparation mise en evidence par un 
manchon compose d'elements de tubes ceramiques lies avec du mortier (Fig. 6). 
La position constructive des tubes, avec le manchon vers l'est et a des dimensions 
differentes, demontre qu' il s' agit d'une ligne secondaire d'adduction ou d'un 
conduit de deversage. 

3. Le canal CII est realise en petites pierres liees avec du mortier blanc. Le 
cani ve au a ete rendu impermeable grâce a l' opus signinum. CII coupe le mur ZI, 
alors que la relation entre CI et CII demeure moins claire. Apres avoir suivi le 
trajet N-S, le canal CII change de direction en C46 vers l' est. Il est situe a cet 
endroit sous une couche de mortier de 0,05 m plaquee avec des briques: c'est le 
pavage representant le niveau de logement du portique (cote du pavement 
+65,647). Sur le trottoir est assisse la base DVPc7, laquelle soutenait la colonnade 
du portique. Il convient de dater ce complexe d 'une periode allant de la premiere 
moitie du IVe siecle, date de l'erection du portique, et le VIe siecle ap. J.-C, date a 
laquelle le canal principal etait encore fonctionnel, ce qui a permis la construction 
du canal CIII. 

4. Le canal CIII- branche de canalisation- presente des parois en petits blocs 
de calcaire et un caniveau plaque avec des briques: 0,35 x 0,10 m. Ce canal avait 

destination de l'eau. Le tron<;on decouvert en 1997, a 234 m ouest des sources de la Vallee 
de la Cite, design€ comme aqueduc n ° 1 dans l'etude d' Alexandru Simion Ştefan, a une 
altitude de 61,555 m. Sur la courbe de niveau de 61 m, la distance entre la source (cote de 
72,084 m) et la porte Est (câte de 64,144 m) est de 870 m . Le calcul fait pour l'aqueduc n ° 1 
de la Vallee de la Cite a demontre le fait que ce canal d 'adduction aurait pu diriger l'eau 
vers la cite. Pour la stagnation de l'eau pendant une longue duree, voir CONEA 1980, 63-
74. 

17 Les resultats de la recherche ont ete presentes dans CCA 2004 parC. Olariu. 
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detruit une partie les canaux CI et CII et descend vers l'est ou, apres 20 m, il 
rejoint le canal principal. Les plaques en calcaire du couvercle indiquent le trajet 
du canal au niveau actuel de la via principalis, laquelle descend vers l'est (cote 
+65,448; cote du canal principal +64,573; inclinaison 4,3%). Le canal CIII date des 
Ve-VJe siecles ap. J.-C. 

5. Le trajet du mur Z2 represente la derniere phase de construction, du 
moment qu' il coupe les canaux CI et CIII. 

III. Les aqueducs d' Abrud. 
En 1995, un ouvrier a donne au Musee d ' Adamclisi quelques tubes 

d ' aqueduc18 trouves dans le village d ' Abrud19• Une recherche realisee sur place en 
2006 a identifie trois sources d ' eau captees par des installations antiques ; l' on a 
egalement identifie des traces d 'habitation datables de l'epoque hellenistique 
jusqu'a l'epoque du Haut Moyen-Âge. Trois tronc;:ons d ' aqueduc ont ete 
recherches (Fig. 4). 

1. Ă l' est du village, a proximite des sources, on a decouvert sur une 
longueur de 10 m des tubes ceramiques lies avec du mortier blanc et deposes sur 
un lit de sabie de riviere epais de 10 cm. Dimensions des tubes : longueur totale 
0,33 m; manchon 0,03 m. Les diametres des deux extremites sont de 0,12 et de 
0,10 m respectivement. L' argile est rougeâtre, de bonne qualite, et les parois des 
tubes sont plus epais aux extremites (0,025 m). 

2. Ă 200 m vers l' est, dans la vallee, on a recherche un autre segment 
d ' aqueduc en tubes sur une longueur de 5 m. Les tubuli ont les memes dimensions 
que les tubes presentes sous le point 1. Dans ce cas aussi l' aqueduc est amenage 
sur une couche de sabie de riviere, epaisse de 0,13 m; au point d ' incidence des 
tubes on a utilise de petits morceaux de calcaire. Une reparation est mise en 
evidence par plusieurs morceaux de tubes. 

3. Ă 500 m NE, dans la zone d' origine de la vallee, l' on a identifie deux 
autres sources captees par des aqueducs de tubuli. Le tube ayant eapte la premiere 
source, a le diametre de 0,09 m et 0,13 m respectivement, le debit de l'eau est tres 
puissant et le sediment de calcaire est de 0,001 m. Le conduit antique ayant ete 
detruit, il a ete repare de nos jours avec un conduit en aluminium !!! Ă 25 m a 
l' ouest de la premiere source se trouve une deuxieme, utilisee uniquement depuis 
l' epoque contemporaine et qui parte d' ailleurs une inscription de fondation 
datant de 1924. Cependant, l'installation moderne n ' a fait que prendre l'eau des 
deux tubes antiques qui deversaient dans un repartiteur fouille dans le roc. Le 
caput aquae se trouve vers le nord, a 100 m. 

Quelques conclusions s' imposent apres les recherches que nous venons de 
presenter. 

1. L' aqueduc de type canalis structilis de la cote plus basse que l' on a 
recherche a l' ouest du village d' Adamclisi captait peut-etre les sources situees 
dans le village de Zorile et penetrait dans la cite par la parte Ouest, pour se 

18 Ces tubes ont ete trouves par M. Alexandru Georgescu, habitant d ' Adamclisi. 
19 L' habitat ancien des a lentours du village d ' Abrud etait deja connu grâce a des 

decouvertes archeologiques anterieures, voir VERTAN, PETAC 2000-2001, 597-623. En 2006 
on a entrepris une campagne topographiques dans ce meme village . 
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diriger ensuite vers la citerne (Fig. 7) et eventuellement la fortification annexe et 
les thermes. 

2. Les deux aqueducs de la Vallee de la Cite fournissaient de l' eau a la cite 
par la parte Est, ou l' archeologue Ioana Bogdan Cătăniciu a recherche un 
aqueduc. Presque tous les monuments recherches a Tropaeum, a l' exception des 
basiliques, ont ete dates de la periode de la reconstruction de la cite, aux environs 
de 316 : il s' agit des portes20, du grand edifice public (basilica forensis)21 et de la via 
Principalis avec son systeme de canalisation22. De la parte Est, le conduit de 
l' aqueduc en tubuli, introduit dans le canal principal23, montait vers le centre de la 
viile. Un profil longitudinal du conduit indique un point d ' amplitude maximale 
(66,587) dans la zone de la basilica forensis et deux segments divergents du point 
de vue de l' inclinaison: l'un, plus court (114 m), a une pente douce, l' autre, plus 
long, a une pente plus prononcee, allant jusqu' a 53,88 m, a la parte Ouest. Si 
l' ecoulement de l' eau du canal de drainage avait li eu dans des circonstances 
normales, c' est-a-dire en suivant la direction des deux pentes24, il faudrait 
compter sur un sens ascendant pour le tronc;:on situe entre la porte Est et la 
basilique O du conduit d'eau potable, a savoir de l'est vers l'ouest, donc en 
contre-pente. Il s'ensuit, pour ce qui est du calcul de la mensura declivitatis, que le 
terminus pour les aqueducs penetrant dans la cite par la parte Est, serait la cote 
maximale de la rue, soit +66,587 m. Nous ajoutons une observation interessante 
concernant la mod ali te de faire monter l' aqueduc dans le canal de drainage. Une 
eventuelle variation de la section peut modifier la pression, conformement a la 
formule de continuite (SN1=SN2) et a l'equation de Bernoulli (p+l /2gv2+gqh=k); 
si S2>S1, cela implique V2>V1, ce qui permet d' observer la croissance de l'energie 
cinetique de la masse liquide en mouvement. 

3. Les aqueducs d' Abrud ont probablement fourni de l'eau a l'etablissement 
romain situe a proximite. 

4. Les aqueducs appartenant au type canalis structilis trouvent des analogies 
sur le territoire de la Dobroudja (Tomis, Ovidiu25, Histria26, Callatis27, Troesmis28), 
mais aussi a Cologne, en Allemagne, a Pont du Gard et Lyon en France29, et 
peuvent etre dates du IIIe au IVe siecle ap. J.-C.3o 

2o PÂRVA 1911, 168-169. 
21 ibidem . 
22 MURNU 1911, 81. 
23 MURNU 1911, 81-82. 
24 Le tron<;on vers l' ou est est plus long et presente un segment important fouille en 

contre-pente. 
25 BUCOVALĂ 1970, 204-207. Pour Tomis et Ovidiu, voir PAPUC 1982, 161-165, fig . 1, 

2, 3 ; PAPUC 2005. Pour Ovidiu, PAPUC, IONESCU 1994, 209-220 . 
26 CANARACHE 1951, 63-68 ; BOTZAN 1980, 308. 
27 BOTZAN 1980, 308 ; IONESCU 1991, 419-424. 
28 ŞTEFAN 1972, 50-51. 
29 Pour Rome, voir VAN DAMAN 1934, 5 ; ASHBY, RICHMOND 1935, 108 ; HODGE 

1992, 93-97. 
30 IONESCU 1991, 423. 
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5. Les aqueducs en tubuli ont eux aussi des analogies dans la Dobroudja 
romaine, dans les cih~s ouest-pontiques31, ainsi qu'a Troesmis32, Noviodunum33, 

Măcin34, Cerna35, Dăeni36, Luncaviţa37, Mircea Vodă38, Sinoe39, Gura Canliei40, 

Băltăgeşti41 et Casimcea42 • 

Considere, a present aussi, comme un indicateur de civilisation43, la 
consommation d' eau courante et les caracteristiques constructives des adductions 
gravitationnelles de l'Empire Romain44 constituent une source importante 
d'informations pour l'organisation urbaine45 et les aspects demographiques. 

Pour calculer les debits des aqueducs46 on a utilise les donnees suivantes: 
Cote finale: HF 64,144 m pour la parte Est. 
Vallee de la Cite: 
Caput aquae47: X= 736564.0592 Y = 291619.6942. 
Parcours planimetrique: 
Longueur = 1003.3231 m 
X= 736562.4536 Y = 291620.4370 
X = 736555.2388 Y = 291624.8724 
X= 736549.4114 Y = 291631.2482 
X = 736541.0865 Y = 291637.6239 
X = 736536.0916 Y = 291641.5049 
X = 736526.6567 Y = 291648.7123 
X = 736523.3267 Y = 291652.8703 
X= 736511.1169 Y = 291664.5131 
X= 736497.2422 Y = 291676.9874 
X= 736476.7075 Y = 291683.9176 
X= 736460.6127 Y = 291688.0757 
X = 736445.0729 Y = 291693.3427 
X= 736429.8437 Y = 291696.5972 

31 BOTZAN 1980, 308 et notes 12, 13, 14. 
32 ŞTEFAN 1972, 51-52. 
33 BARNEA 1968, 476. 
34 TIR, L 35, 24 (aqueduc a 5 km Est de Măcin); SUCEVEANU, BAR EA 1991, 185. 
35 TIR, L 35, 32. 
36 TIR, L 35, 66. 
37 TIR, L 35, 49 ; SUCEVEANU, BARNEA 1991, 187. 
38 TIR, L 35, 51. 
39 TIR, L 35, 66. 
40 ŞTEFAN 1972, 43-45. 
41 TIR, L 35, 43 . 
42 CANARACHE, 1951, 63-68. 
43 Les normes de l'Union Europeenne imposent un minimum de 150 1/jour/habitant. 
44 Djemila: ALLAIS 1933, 93-117; Nîmes: BOSSY et al. 2000, 769-775; Lyon: BURDY 

2002; Metz : LEFEBVRE 1996; Cordoue: VIL ANUEVA 1993; arthage : WILS 1998, 65-
103. 

45 BOUILLOT, 1976. 
46 On a garde les designations introduites par l'etude d' A. S. Ştefan; voir ŞTEFAN 

1972, 43-53. 
47 Le point geometrique situ€ a proximite de la source d ' ou commen<;ait la 

construction d'un aqueduc. 
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Aqueducs de Şipote : 
Caput aquae : X=738254.4500 Y=286632.6888. 
Parcours planimetrique: 
Longueur=10040.6763 m. 
X= 738251.9868 Y = 286646.2262 
X= 738226.2029 Y = 286671.9833 
X= 738193.0522 Y = 286730.8567 
X= 738167.2684 Y = 286763.9729 
X= 738163.5850 Y = 286859.6421 
X = 738226.2029 Y = 286940.5930 
X= 738329.3384 Y = 286907.4767 
X= 738439.8406 Y = 286900.1176 
X= 738498.7751 Y = 286984.7480 
X= 738535.6092 Y = 287095.1355 
X= 738565.0764 Y = 287209.2026 
X = 738554.0262 Y = 287323.2697 
X= 738557.7096 Y = 287429.9777 
Pour le calcul des debits on a utilise la formule48 : 

Q=SxV 
Q = SxCdRxi - lois de Manning49 

Q =debit 
S = superficie de la section. 
C = l/nxr1i 6 

n = rugosite 50 

r = rayon hydraulique. 
i = pente; i = L'lh/L (ouL= longueur de l'aqueduc) 
Les etudes realisees sur les aqueducs de GauleSI montrent des importantes 

fluctuations de debit, suite a des conditions climatiques. Pour l'aqueduc de 
Nîmes52, a un debit normal de 343 l/s, on a calcule un debit minimal de 125 l/s et 
un debit maxima! de 1660 l/s, ce qui donne un rapport Qmax/Qmin = 13,28. 

Pour l' Empire Romain, A.T. Hodge53 a calcule la consommation quotidienne 
par habitant entre 200 et 500 litres. 

Tropaeum Traiani 
Vallee de la Cite 
1. AII L = 1003,323 m 
p = 0,00791370 = 0.7% 
S = 0.0413 m 2 

Qmax = 0.0939 m3/s "' 94 l/s 

48 Consultance technique de M. l'ingenieur E. Dinet du Departement d'hydraulique de 
l. C.H . Bucureşti 

·•9 CIOC 1975, 294. 
50 1/n = 74 p our le beton; 1/n = 83 pour le fer. 
51 FABRE et al. 1991,63-88; FABRE et al. 1992127; FABRE et al. 2000; VALENTI 1995 

a; VALENTI 1995 b; LEFEBVRE 1996; BURDY 2002; CHANSON 2002, 43-57. 
52 BAILHACHE 1977, 19-49. 
53 HODGE 1992, 462. 
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Qmin = 0,0070 m3/ S"' 71/s, assurant l'eau pour 3000 personnes. 
2. AI2 L = 1003,323 m 
p = 0,00791370 = 0.7% 
S = 0.0292 m2 
Qmax = 0,0603465 m3/s "' 60 l/s 
Qmin "' 51/s, assurant l'eau pour 2160 personnes. 
3. AI3 L = 1003,323 m 
p = 0,00791370 = 0.7% 
S = 0,0322 m2 
Qmax =0 ,061309 m3/s = 611/s 
Qmin "' 5 l/s, assurant l' eau pour 2000 personnes. 
4. AII4 L = 1003,323 m 
p = 0,00791370 = 0.7% 
S = 0,0649 m2 
Qmax = 0,054222 m3/s = 54 l/s 
Qmin "' 41/s, assurant l'eau pour 1700 personnes 
ŞIPOTE: 

5. AIII L = 10040,6763 m 
S = 0,003621 m2 
Qmax = 0,07262 m3/s = 72,6 l/s 
Qmin = 5,451/s, assurant l'eau pour 2332 personnes54• 
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Fig. 1- Les aqueducs de la cite Tropaeum Traiani: 1. Le trace de l'aqueduc de 
Şipote; 2. Le trace des aqueducs de la Vallee de la Cite. 
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Fig. 2- Les aqueducs de la Vallee de la Cite. 
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Fig. 3 - Les aqueducs de Şipote. 
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Fig. 4- Les aqueducs d' Abrud. 
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Fig. 5 - Tropaeum Traiani 2005: Rech.erche archeologique sur Via Principalis, 
secteur D. Systeme d' aduction urbaine. 
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Fig. 6- Plan de situation: les systemes d'adduction et d'evacuation de l'eau, 

Via Principalis, Secteur D, 2005. 
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Fig. 7- Le mur de la citeme et les systemes d'adduction. 




